
SOIREE DE COMMEMORATION 
DU CENTENAIRE 

DE LA GRANDE GREVE DE D U B L I N 
(août 1913-janvîer 1 9 1 4 ) 

Un lock-out et une grève qui marquent encore aujourd'hui l 'histoire politique et sociale 
de l'Irlande et le mouvement ouvrier international 

[POSIT ION - C O L L A T I O N - SESSION DE 
M U S I Q U E I R L A N D A I S E 

En présence de Seamus Dooley, secrétaire général du NUJ (National Union of Journalists) 
irlandais, Pol Huellou, artiste, syndicaliste, Paddy O'Neill & Tony McCarthy, musiciens, 
Michèle Kerhoas, comédienne 

MARDI 10 DECEMBRE - 19 HEURES 

B O U R S E DU T R A V A I L 
2 8 , RUE V I C T O R H U G O 

9 2 2 4 0 M A L A K O F F 

P R E S E N T A T I O N 

Parti à l'origine sur une lutte des travailleurs des transports urbains de Dubl in pour avoir le 
droit de créer leur syndicat, le mouvement s'est étendu dans toute la ville, dans toutes les 
corporations, y compris parmi les ouvriers les moins qualifiés, les plus précaires, devenant 
ainsi une véritable révolte des pauvres pour exiger du patronat des conditions de vie et de 
travail décentes et le droit de se syndiquer pour les faire respecter. 
Une galerie de personnages et d'acteurs peuple le conflit : J i m Larkin, leader syndical qui 
pilota le mouvement, Wil l iam Mart in Murphy, propriétaire de la société de tramway de 
Dubl in , de plusieurs journaux, et organisateur du cartel d'employeurs qui provoqua le renvoi 
par lock-out de 20000 salariés-es, mais aussi les enfants des taudis qu i en furent les plus 
grandes victimes, les syndicats qui organisèrent la solidarité internationale, les dignitaires de 
l'église catholique, James Connoly, la comtesse Constance Markiewicz, et des artistes comme 
WB Yeats, Sean O'Casey... et bien d'autres. 
Même si le conflit se termina en janvier 1914 par la reprise du travail sans avancées sociales 
immédiates, ses conséquences dans les mois et les années qui suivirent, à la fois sur l'histoire 
politique et sociale de l'Irlande et sur le syndicalisme international, sont tout à fait 
importantes. En effet, en transcendant toutes les divisions de la société irlandaise, entre 
protestants et catholiques, entre nationalistes et unionistes, entre ouvriers et intellectuels, le 
grand mouvement de 1913 a montré que l'unité du monde d u travail dans le mouvement 
social et syndical pour défendre ses intérêts est déterminant dans les évolutions progressistes 
des politiques dans toutes les sociétés. 
Un enseignement sur lequel i l y a bien besoin de réfléchir encore aujourd'hui . . . ! 
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